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Présentation de l’éditeur :
Depuis son arrivée au collège des Enfants Spéciaux, Emma s’est fait de nouveaux amis. Mais elle vient d’être transférée au manoir, parmi les sorciers, où Hell la surveille en permanence. Ses amis lui manquent et ses nuits sont bientôt perturbées par de terrifiants cauchemars dans lesquels une jeune fille en danger apparaît. Qui est-elle ? Pourquoi lui demande-t-elle son aide ? Emma va devoir redoubler de courage pour relever les défis qui l’attendent.


Le Collège Maléfique



[image: ]
Chapitre 1


— Emma ! Réveille-toi ! Allez, debout !

Je grognai avant de remonter la couverture au-dessus de ma tête.

— Emma !

 Il ne pouvait pas me laisser dormir, non ? 

— Emma !!!!

J’ouvris un œil. Hell était beau à tomber avec ses traits réguliers, sa peau parfaite, ses cheveux couleur de neige et son visage angélique. Il suffisait de plonger quelques secondes dans ses yeux rubis pour comprendre qu’il n’était pas une gentille créature ailée venant du ciel, mais un démon, et que sa place était en enfer et non au paradis.

— Fiche-moi la paix !

— Pas question ! insista-t-il en jetant ma couverture en bas du lit.

Pff… Depuis que j’avais été transférée au manoir, Hell était toujours sur mon dos. Il passait son temps à me torturer et j’avais constamment envie de l’étrangler…

— Non mais t’es malade ou quoi ?! Il est à peine cinq heures ! protestai-je en regardant le réveil-matin posé sur ma table de chevet.

— Une heure parfaite pour s’entraîner.

Je jetai un œil vers la fenêtre. Le ciel était encore noir, les rayons de l’aube n’avaient même pas commencé à percer l’obscurité.

— Pas question ! Dehors ! Sors de ma chambre ! m’écriai-je en lui lançant mon oreiller à la figure.

Il l’attrapa en plein vol et fronça les sourcils d’un air sévère.

— J’ai dit debout, Emma !

S’il s’attendait à ce que j’obéisse, il se fourrait le doigt dans l’œil. Il était peut-être l’héritier des fils d’Asmodeus et le « petit prince » de ce maudit clan de sorciers, moi, il ne m’impressionnait pas. Non, pas du tout.

— Tu essaies de me faire peur ? Parce que si c’est ça, c’est raté.

Il pencha sa tête vers moi, une dangereuse lueur au fond de ses yeux rubis.

— Tu en es certaine ?

Je sentis les battements de mon cœur soudain s’accélérer. Il ne me faisait pas peur, toutefois, je savais de quoi Hell était capable quand il était contrarié (un jour, je l’avais vu aspirer l’énergie vitale d’un sorcier pour le transformer en momie). Mais bon, il n’allait tout de même pas me jeter l’un de ses affreux sortilèges, pas vrai ?

— Je te préviens : si tu me transformes en rat ou en babouin, je me vengerai !

 Ben oui quoi, c’est dégoûtant les rats… 

Il s’esclaffa.

— Et tu comptes t’y prendre comment ?

Je ne pouvais utiliser mes pouvoirs que dans le monde des rêves. Pas dans le monde réel. Je ne pouvais donc pas me mesurer à un sorcier aussi puissant que Hell, mais il existait des tas d’autres moyens de me venger. J’étais très douée pour causer des ennuis par exemple. Je ne le faisais pas toujours exprès, mais…

— Je ne vois pas ce qu’il y a de drôle ! grognai-je, vexée.

— Toi ! C’est toi qui es drôle !

— Oui, c’est ça, je suis une vraie comique, fis-je d’un ton sarcastique. Tu sais, ce n’est pas parce que je ne suis pas une sorcière que je suis sans défense.

Il plissa les yeux.

— C’est une menace, marcheuse de rêves ?

— Non. Un fait.

Nous nous affrontâmes du regard quelques secondes, puis il se mit à rire.

— Si tu veux avoir une chance de me vaincre, il va falloir t’entraîner.

 « Le vaincre » ? Dans mes rêves, oui… 

Hell avait beau n’avoir que treize ans, comme moi, il était le sorcier le plus puissant et le plus dangereux de cette école.

Je levai les yeux au ciel.

— Tu ne pourrais pas simplement laisser tomber ? Je n’ai aucun talent pour la magie.

Il haussa les sourcils.

— Je te rappelle que j’étais présent quand tu as lancé ce sortilège.

Une fois. Ça n’était arrivé qu’une seule fois : le jour où nous avions combattu un démon pour sauver un autre élève de l’école. Mais j’ignorais comment je m’y étais prise pour jeter ce sort ou pourquoi il avait fonctionné. Je savais juste que j’avais eu peur que le démon ne tue Hell et que j’aurais été capable de faire n’importe quoi pour le sauver…

— Mais je ne suis jamais parvenue à recommencer depuis, lui fis-je remarquer.

— Parce que tu ne travailles pas assez.

Je fis les yeux ronds. Qui ne travaillait pas assez ? Il plaisantait ou quoi ? Je connaissais toutes les formules, j’avais appris par cœur les ingrédients pour les potions, mais j’avais eu beau essayer et essayer encore, aucun de mes sortilèges n’avait fonctionné.

— Ça ne sert à rien.

— Ça, ce n’est pas à toi d’en juger.

— Et si je ne veux pas, moi, faire de la magie ? Tu y as pensé ?

— Tu ne peux ignorer ce don, Emma.

 Un don ? Quel don ? 

— Hell, je comprends combien la magie est importante pour les sorciers, mais je ne suis pas l’une des vôtres. Je suis une marcheuse de rêves. J’entre dans la tête des gens pendant qu’ils dorment et je me balade dans le monde des songes, c’est tout… Je ne jette pas de sort ni quoi que ce soit, et même si je le pouvais, ça ne m’intéresserait pas. Je ne veux pas être différente ni…

— … Qu’est-ce que tu veux, alors ?

— Rentrer chez moi. Rentrer chez moi et que tout redevienne comme avant. Voilà ce que je veux, répondis-je en sentant ma gorge se serrer.

Depuis le jour où des membres du Ministère des Enfants Spéciaux étaient venus me chercher pour m’emmener dans cette école, ma vie avait éclaté en morceaux. Ils m’avaient arrachée à mon père, à mon collège, à ma maison…

Il poussa un soupir.

— Je sais que ce n’est pas facile, mais…

— Pas facile ? Tu n’as aucune idée de ce que je ressens. Toi et les autres, vous avez passé pratiquement toute votre vie dans cette prison, mais moi, j’ai grandi parmi les humains, avec ma famille…

Il fronça les sourcils.

— L’école n’est pas une prison.

— Ah non ? Alors pourquoi ne nous autorise-t-on pas à sortir ou à rejoindre nos parents pour les vacances ou même à leur téléphoner ?

Non seulement on était cloîtrés ici, mais l’école interdisait les téléphones portables, les ordinateurs ou tout autre moyen de communiquer avec le monde extérieur. Bref, on nous traitait comme des prisonniers.

Hell détourna légèrement les yeux.

— Ah ? tu vois ? Même toi, tu ne sais pas quoi répondre…

— Il y a parfois des choses qu’on ne peut pas changer. Des choses qu’il faut simplement accepter parce qu’il n’y a pas d’autre option.

Je n’étais plus la petite fille que j’étais en débarquant ici. J’avais suffisamment mûri pour comprendre ce qu’il voulait dire, mais ce n’était pas plus facile pour autant. Peut-être que si le directeur de l’école ne m’avait pas transférée au manoir et qu’il m’avait permis de continuer à vivre avec mes nouveaux amis dans le bâtiment principal, ça aurait été tolérable, mais là, non. Non, non. Là, je vivais dans la crainte continuelle des sorciers et ma vie était devenue un véritable enfer.

— Il va falloir que tu t’y habitues ou tu risques d’être très malheureuse, Emma, ajouta-t-il.

C’était trop tard, j’étais malheureuse. Je ne rêvais que d’une chose, c’était de m’enfuir, puis de me jeter dans les bras de mon père.

— Que je m’habitue à quoi ? À ce vieux manoir ? À vivre au milieu de tous ces sorciers ? Désolée, mais tu me demandes l’impossible.

Il fronça les sourcils.

— Ne me dis pas que tu préférerais vivre dans le bâtiment principal avec ces monstres plutôt qu’avec nous ?

Oh ben si alors ! Le bâtiment principal abritait quantité d’élèves particuliers. Des vampires, des loups-garous, des tas d’autres créatures bizarres, mais je me sentais dix mille fois plus en sécurité avec eux qu’avec les fils d’Asmodeus.

— Mes amis ne sont pas des monstres ! protestai-je.

— Groumpf en est un.

— C’est faux ! Il est gentil et…

— Gentil ? Il mange les gens, Emma !

J’ouvris la bouche et la refermai. Bon d’accord, Groumpf mangeait les gens et pas seulement eux d’ailleurs, il mangeait toutes les créatures vivantes. Mais il n’y pouvait rien s’il était né comme ça.

— Possible mais je le préfère à vous tous.

L’expression glaciale que je vis s’afficher sur le visage de Hell me fit aussitôt regretter mes paroles.

— Que tu nous apprécies ou non n’a aucune importance. Si je suis ici ce matin, dans cette chambre, à écouter ces sottises, c’est parce que je n’ai pas le choix. Si tu ne fais pas de progrès et que tu ne t’améliores pas, tu vas être punie et si tu es punie…

— … tu l’es aussi. Oui, je sais.

[image: Illustration]

Je ne me faisais aucune illusion : Hell ne m’imposait pas ces entraînements parce qu’il s’inquiétait de mon sort. Il le faisait pour lui. Il le faisait parce qu’à chaque fois que j’étais sanctionnée à cause de mes mauvais résultats, il écopait de la même punition que la mienne. C’était le châtiment que les sorciers lui avaient infligé pour avoir enfreint le règlement et pour m’avoir aidée à secourir son ami Eden.

— Alors tu dois comprendre que je n’ai pas l’intention de passer un autre week-end à ranger des grimoires dans la bibliothèque à cause de toi, déclara-t-il froidement.

 Ranger ? Il était drôlement gonflé vu qu’il m’avait laissée faire tout le sale boulot… 

— Tu as dix minutes pour te préparer, poursuivit-il avant de se diriger vers la porte et de la claquer si violemment que je sursautai.

Bon sang ! Il avait vraiment, mais alors vraiment sale caractère. Je restai hésitante une ou deux secondes, puis me levai à contrecœur de mon lit en me disant que si cet entraînement finissait un jour, par miracle, à porter ses fruits et que je devenais véritablement une sorcière, je le transformerais en babouin. Ou non : en poisson rouge. Ou non : en cafard. Oui, en un horrible cafard que j’écraserais sous mon pied.





[image: ]
Chapitre 2


S’il y a bien une chose que je déteste plus que de vivre dans un vieux manoir froid et humide, aux murs couverts de tableaux, aux tapisseries poussiéreuses et aux couloirs interminables, c’est de devoir porter un uniforme. Les sorciers eux, étaient vêtus de pantalons noirs, de chemises blanches et de capes, mais comme j’étais la seule fille, ils m’avaient fait faire une tenue spéciale composée d’une veste et d’une jupe plissée et m’avaient ordonné de laisser mes jeans, mes pulls et mes sweat-shirts dans mon armoire. Résultat, je passais mon temps à grelotter dans leurs salles de classe glaciales.

— Mademoiselle Dreamaker, mouchez-vous discrètement, vous perturbez la classe ! aboya le professeur Cornedru en me regardant sévèrement.

Je repliai mon mouchoir dans ma paume, les yeux baissés. J’avais de la fièvre et je ne me sentais pas bien, mais je savais que le dire au professeur Cornedru n’aurait servi à rien. Même si je m’effondrais et que je mourais à ses pieds, il se contenterait probablement de grimacer et de demander au gardien d’évacuer mon cadavre sans faire de bruit afin de ne pas perturber le cours.

— D’ailleurs, puisque vous tenez à vous faire remarquer, levez-vous et lancez un sortilège de lévitation sur votre trousse.

La lévitation était l’art de faire voler les objets. Mais je n’étais pas capable de jeter ce sort. Ni aucun autre du reste. Évidemment, je pouvais toujours prendre ma trousse et la jeter en l’air, mais le professeur Cornedru n’était pas marrant et il détestait ce genre de plaisanterie. Il suffisait de le regarder pour s’en convaincre : grand, maigre, chauve, le nez pointu, les yeux rouges, un pentacle de sorcier au milieu du front et un rictus sans cesse accroché à ses lèvres, on n’avait qu’une envie en le voyant, c’était de détaler en courant.

— J’attends, mademoiselle Dreamaker.

Poussant un soupir, je récitai mon incantation :

— Aerus, omnirus, portat. 

— C’est tout ce que vous pouvez faire ? demanda-t-il d’un ton condescendant en fixant ma trousse qui n’avait pas bougé d’un poil.

 Non, je savais faire des tas de choses, comme jouer du piano ou m’occuper des animaux malades comme mon papa ou même faire de super pâtes ou… 

— Alors ? insista-t-il en haussant un sourcil.

 Alors quoi ? À quoi ça pouvait bien servir de faire voler des trucs de toute manière ? 

— Je n’y arrive pas, je suis désolée, professeur, répondis-je.

— Pas autant que moi, mademoiselle Dreamaker, non, pas autant que moi. Ce soir, vous resterez en salle d’étude pour travailler.

Zut alors, Hell allait encore être furax. Je lui jetai un regard d’excuses auquel il répondit par un rictus dédaigneux. Je ne pouvais pas lui en vouloir. Le professeur Cornedru trouvait le moyen de me punir pratiquement tous les jours, et donc de le punir par la même occasion.

— Professeur, quand auront lieu les graduations ? s’enquit Tom Wilford, un garçon brun aux yeux de fouine.

Pff… Les examens de fin de trimestre allaient bientôt débuter et il suffisait d’observer la tête des élèves de la classe pour comprendre qu’ils étaient tous stressés. Je me demandais bien pourquoi. Cette école n’était pas une vraie école, ils n’avaient pas besoin d’obtenir d’excellentes notes pour intégrer une université prestigieuse ou pour trouver un bon travail, parce qu’ils n’étaient de toute façon pas destinés à rejoindre le monde des humains.

— Elles se dérouleront le mois prochain, répondit le professeur Cornedru.

— Pas de chance, Dreamaker, lâcha un rouquin assis devant moi.

 La chance ? La chance avait tendance à me fuir de toute manière. 

— Attends-toi à avoir un gros zéro, Dreamaker, me chuchota Will, un garçon aux joues énormes et aux yeux minuscules.

— Je devrais pouvoir m’en remettre, répliquai-je assez fort pour que d’autres élèves m’entendent et murmurent tout à coup, outrés : « Et elle n’a pas honte ? », « On se demande vraiment ce qu’elle fait ici… », « Qu’elle s’en aille si ça ne l’intéresse pas », « Elle n’est pas l’une des nôtres »…

— Mademoiselle Dreamaker, vous avez une remarque à faire ?

Je tressaillis avant de lever les yeux vers le professeur Cornedru.

— Pardon, professeur ?

— J’ai vu vos lèvres remuer, donc j’imagine que vous avez quelque chose d’intéressant à ajouter, répéta-t-il d’un ton cassant.

Oh que oui, j’avais des tas d’autres choses à ajouter comme : laissez-moi repartir chez moi ou dans le bâtiment principal avec mes amis, mais je me contentai lâchement de répondre :

— Non, professeur.

— C’est bien ce qu’il me semblait.

L’instant d’après, le livre qu’il tenait entre ses mains s’éleva dans les airs, vola vers moi et me frappa violemment le dessus du crâne à trois reprises.
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— C’est comme ça qu’on jette un sort de lévitation, compris, mademoiselle Dreamaker ?! gronda le professeur Cornedru.

Ce n’était pas la première fois qu’il me faisait le coup du « bouquin volant ». J’y avais eu droit au moins à trois ou quatre reprises depuis que je suivais ses cours. Je commençais à avoir l’habitude.

— Compris, professeur, répondis-je en regardant le livre faire le chemin en sens inverse pour atterrir entre ses mains.

— Ça te tuerait d’avoir au moins l’air gênée quand tu te fais réprimander ? murmura Zafron, le sorcier assis une place plus loin.

Les épaules et le menton carrés, il m’observait, une moue méprisante sur les lèvres.

— Je n’aime pas faire semblant, répliquai-je.

— Tu sais, à force de chercher les ennuis, tu vas finir par les trouver.

Il ne me menaçait pas. Il énonçait plutôt ça comme un fait. Quelque chose d’inévitable.

— J’en suis consciente, mais je ne sais jamais comment je dois me comporter avec vous. Quand je me fais toute petite et que je me tais, vous me reprochez de ne pas faire d’efforts, et quand je parle et que j’essaie d’être moi-même, vous me reprochez d’être insolente et de chercher les problèmes.

Il me dévisagea comme s’il réfléchissait vraiment à la question.

— Tu devrais peut-être discuter de ça avec Hell.

— Pourquoi avec Hell ?

— Il y a visiblement des choses que tu ignores.

 Ouais, un bon paquet, mais… 

— Comme quoi ?

— Comme la guerre que nous livrons aux sorcières, par exemple.

 Hein, quoi ? 

Je haussai les sourcils.

— Une guerre ? Tu veux dire, une « vraie » guerre ?

— Évidemment, quoi d’autre ?

— Mais elles existent vraiment les sorcières ? Je veux dire… elles sont comment ?

Il planta son regard grenat dans le mien.

— Tu te fiches de moi ?

— Non, pourquoi ?

Comprenant probablement que j’étais sincère, il soupira.

— Ce sont des filles qui pratiquent la magie. Comme toi.

J’écarquillai les yeux. Je commençais à saisir pourquoi ils me détestaient autant… Hell m’avait dit que les fils d’Asmodeus considéraient les sorcières comme leurs plus féroces ennemies, mais je ne voyais pas en quoi cela me concernait, du moins jusqu’à maintenant.

— Je ne suis pas une sorcière, et si j’en étais une, je ne serais certainement pas comme les autres.

Il me dévisagea longuement.

— Et qu’est-ce qui te rendrait si différente ?

J’eus un sourire en coin.

— Ben tout… Tu m’as déjà vue jeter un sort ? Un sort qui marche, je veux dire…

— Non.

— Eh ben voilà…

Il me lança un regard circonspect.

— Si tu n’es pas une sorcière, qu’est-ce que tu fiches en cours de magie ?

— C’est exactement la question que je me pose, figure-toi.
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Chapitre 3


En marchant dans les couloirs, je ne cessais de songer à ce que Zafron venait de me révéler. Si les sorciers me prenaient pour une sorcière, ça expliquait la haine que je lisais dans leurs yeux. Mais si c’était vraiment la raison de leur méchanceté à mon égard, pourquoi Hell ne m’en avait-il pas parlé ? Au moins, j’aurais pu comprendre, alors que là… non là, je ne comprenais rien. Je ne comprenais pas pourquoi il n’avait rien dit ou pourquoi il n’avait pas tenté d’arranger la situation en précisant aux autres que je n’étais pas l’une d’elles, mais que j’étais différente…

— Eh Dreamaker, tu aimes les animaux ? me demanda soudain un sorcier de 17 ou 18 ans, en me voyant passer devant sa salle de classe.

Interrompue dans mes pensées, je clignai des yeux et me tournai vers l’élève de dernière année qui venait de m’interpeller. Grand, brun et les oreilles décollées, il souriait au beau milieu de sa bande de copains.

— Dreamaker, on t’a posé une question ! lança le grand rouquin qui se tenait près de lui.

— Oui, j’aime la compagnie des animaux, pourquoi ? répondis-je.

— Un petit cadeau de notre part ! poursuivit le rouquin en s’esclaffant.

La seconde suivante, une mygale apparaissait sur la manche de mon uniforme.

— Elle est jolie, fis-je en la prenant délicatement dans ma main.

Les araignées étaient très présentes dans les cauchemars parce qu’elles faisaient partie des bêtes qui effrayaient le plus les gens. J’en croisais régulièrement depuis des années, ce n’était donc pas cette mignonne petite mygale de rien du tout qui risquait de me ficher la trouille.

— Tiens, reprends-la, ajoutai-je en la déposant sur le nez du rouquin.

Il se mit à gesticuler en hurlant, les regards de ses copains se braquèrent aussitôt sur moi, et, pendant un bref instant, l’électricité plana au-dessus de nos têtes comme un ciel chargé de nuages noirs.

— Eh t’as fait quoi là ? grogna soudain un brun au nez épaté en bombant le torse.

Je haussai les épaules d’un air dédaigneux.

— Si vous vouliez me faire peur, il fallait trouver un truc plus effrayant, bande d’idiots !

— Tu viens de nous traiter d’idiots ? gronda un grand costaud en avançant vers moi.

— Idiots, crétins, débiles… Crois moi, mon stock d’insultes est illimité en ce qui vous concerne, répliquai-je en soutenant fermement son regard.

— Tu vas le regretter, tonna le grand costaud en attrapant le col de ma veste.

— Tu comptes faire quoi ? Me frapper ? fis-je d’un ton incrédule.

— Je ne vois pas ce qui m’en empêcherait, ricana-t-il en levant le poing au-dessus de mon visage.

— Moi, fit soudain une voix dans notre dos. Lâche-la, Tim.

Le grand costaud pâlit et me relâcha d’un seul coup en voyant Hell avancer vers nous, son pentacle sur le front luisant comme un soleil et un rictus menaçant au coin des lèvres.

— On ne faisait que parler, je n’ai pas…

Il n’avait pas eu le temps de finir sa phrase que je le vis soudain s’affaisser sur le sol. J’ignorais quel genre de sortilège Hell lui avait lancé mais le grand costaud avait l’air aussi sonné que s’il s’était pris un uppercut.

— Tim… Tim ne voulait pas lui faire de mal, il voulait juste lui faire un peu peur, bafouilla le garçon qui avait fait apparaître l’araignée sur mon bras, en avançant d’un pas vers Hell.

Il semblait terrifié, tout comme ses petits copains, ce qui me donnait presque envie de sourire. Presque. Parce que Hell était vraiment effrayant en cet instant et qu’il avait le regard d’un prédateur.

— Emma est sous ma responsabilité, affirma Hell en fixant le groupe de dernière année.

Ceux-ci échangèrent un regard, puis l’un d’eux lança tout à coup, d’un ton accusateur et en me pointant du doigt :

— C’est la faute de la sorcière !

 Hein ? Quoi ? 

— Ouais, si elle n’avait pas mis cette araignée sur le nez d’Andrew, Tim ne se serait pas énervé ! ajouta un grand blond, en me mitraillant du regard.

Hell reporta son attention sur moi.

— Tu m’expliques ?

 Expliquer quoi au juste ? Que ses potes étaient tous de parfaits imbéciles ? À quoi bon ? Mon petit doigt me disait qu’il le savait sûrement déjà. 

— Je n’ai fait que la rendre à son propriétaire. C’est lui qui a commencé en la faisant apparaître sur ma manche, répondis-je.

Hell plissa les yeux.

— Non seulement tu joues avec le feu mais tu lances de l’essence sur les flammes ?

S’il voulait dire que je n’avais rien fait pour arranger les choses et que je les avais même empirées en répondant à la provocation de cet imbécile d’Andrew, je ne pouvais pas prétendre le contraire. J’aurais pu reposer l’araignée par terre et m’en aller, mais j’en avais assez de faire comme si je ne ressentais rien et que je me moquais d’être le souffre-douleur de tout le monde.

— Si je comprends bien, tu penses que c’est moi la fautive ? demandai-je en sentant ma gorge se serrer malgré moi.

Hell leva les yeux au ciel, ce qui était une réponse en soi.

— Évidemment. Qui d’autre ?

Injuste, c’était si injuste que je restai un instant bouche bée. Que Hell ne me considère pas comme son amie, ça, j’avais compris, mais qu’il se range du côté de ces crétins ? Non, ça, je ne comprenais pas.

— Très bien, si c’est ce que tu penses, alors ne t’en mêle pas la prochaine fois, fis-je avant de lui tourner le dos pour qu’il ne voie pas les larmes de colère et de frustration qui me montaient aux yeux.

— Emma, où vas-tu ? Il reste une heure de cours ! hurla-t-il dans mon dos tandis que je m’éloignais en courant.

Heure de cours ou pas, je devais quitter cet endroit au plus vite. Pleurer était une chose, mais le faire devant tous ces garçons qui me haïssaient en était une autre. Et je ne voulais surtout pas leur faire ce plaisir. Ah ça non !
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La gorge nouée, je peinais à reprendre mon souffle tout en essuyant mes joues baignées de larmes d’un revers de manche. Hell ne pouvait pas vraiment penser ce qu’il venait de me dire. Il ne pouvait pas prendre ouvertement parti contre moi. Il ne le pouvait pas parce je ne pouvais pas me permettre de le détester lui aussi. Pas alors que je me sentais déjà si seule…

— Emma ?

Je relevai la tête vers le marcheur de rêves aux cheveux blonds et bouclés et aux magnifiques yeux bleus qui me dévisageait. Eden était l’adolescent que nous avions sauvé du démon et le meilleur ami de Hell. Ce qui, en cet instant, ne plaidait pas vraiment en sa faveur…

— Eden ?

— Tiens, fit-il en me tendant un mouchoir.

Je me mouchai bruyamment puis me levai du petit banc de pierre où je m’étais assise.

— T’es gentil, merci.

— On m’a souvent qualifié de tas de choses, mais curieusement, « gentil » ne figurait pas sur la liste, plaisanta-t-il.

Je ne pus m’empêcher de sourire.

— Alors comme ça, ils t’ont laissé sortir de l’infirmerie ?

Le démon avait gardé l’esprit d’Eden prisonnier pendant deux ans dans un cauchemar, tandis que son corps était, lui, plongé dans le coma. À son retour, il était resté de longues semaines à l’infirmerie, le temps de récupérer des forces.

— Oui, je suis enfin libre !

C’était une bonne nouvelle. Eden s’ennuyait tellement dans son lit qu’il me rejoignait souvent en rêve la nuit. Ça ne me dérangeait pas vraiment mais j’étais contente de le voir reprendre une vie normale. Une vie réelle, avec ses amis.

— Puisque tu as le droit de sortir, j’imagine que tu ne viendras plus envahir mes rêves, fis-je en souriant.

Il me jeta un regard surpris.

— Pourquoi ? J’adore me promener dans tes rêves, mais si ça te gêne, je…

— … je n’ai pas dit ça. C’est juste que je ne sais pas trop ce que tes amis diraient s’ils savaient qu’on passe autant de temps ensemble, tous les deux.

Contrairement à moi, Eden était très populaire parmi les sorciers. Je ne voulais pas que notre relation lui crée de problèmes, surtout pas après l’épreuve terrible qu’il avait vécue.

— Tu t’inquiètes pour ma réputation ou pour la tienne ? demanda-t-il, visiblement amusé.

— Ne sois pas idiot ! Toi, ils t’adorent, tandis que moi…

Son visage devint sérieux tout à coup.

— Emma, j’ai vu ce qu’il s’est passé avec Tim et les autres dans le couloir, j’étais sur le point d’intervenir quand Hell est arrivé…

— Ces sorciers sont de vraies plaies, soupirai-je.

— Ils ne sont pas aussi mauvais que tu le penses.

— Non. T’as raison, ce sont des anges, répliquai-je, sarcastique.

— Je n’irais pas jusque-là mais… pourquoi ne leur infliges-tu pas simplement une bonne leçon ?

— Je ne vois pas comment.

— Quel est le plus grand pouvoir d’un marcheur de rêves, d’après toi ?

 Drôle de question… 

— Je ne sais pas, celui d’être capable de voyager dans le monde des songes ?

Il me fit un clin d’œil.

— Non. Notre plus grand pouvoir est notre capacité à instiller la peur dans le cœur de nos ennemis.

 En tant que marcheurs de rêves, nous pouvions pénétrer dans la tête des gens et transformer leurs songes en cauchemars terrifiants, mais… 

— Tu parles des cauchemars ?

— De quoi d’autre ?

Je lui jetai un regard choqué.

— Eden !

— Quoi ?

— Ce n’est pas correct, et tu le sais.

— Évidemment, autrement ce ne serait pas aussi amusant ! s’esclaffa-t-il.

Je secouai la tête.

— Le professeur Cornedru pèterait les plombs s’il apprenait que tu fais ce genre de choses…

— Penses-tu… Tel que je le connais, ça l’amuserait beaucoup.

Je le regardai, étonnée. Son visage s’éclairait quand il parlait du professeur Cornedru et son ton était d’une douceur inattendue.

— Tu l’aimes bien, on dirait ?

— C’est lui qui m’a élevé. Il est comme un père pour moi.

Je restai sous le choc quelques secondes avant de balbutier :

— Un… un père ?

— Le directeur et les autres membres de l’école n’avaient jamais rencontré de marcheur de rêves. Ils ignoraient la nature de nos pouvoirs ni même si on était dangereux. Alors ils m’ont confié au professeur. Il m’a soigné, éduqué et il s’est occupé de moi comme si j’étais son propre fils.

 Ça pour une surprise… c’était une surprise… 

— Si c’est vrai, pourquoi avait-il l’air si en colère quand on t’a délivré du démon ?

Je me rappelais parfaitement ce jour-là. Et le professeur Cornedru n’avait montré aucun soulagement, aucune joie lorsque Eden était sorti du coma et qu’il gisait dans le couloir. Il ne s’était pas rué vers lui et ne l’avait pas pris dans ses bras en pleurant de bonheur comme mon père l’aurait fait. Il avait seulement ordonné qu’on transporte Eden à l’infirmerie puis avait convoqué Hell dans son bureau.

— Il n’était pas en colère, me détrompa-t-il.

Je sentis un sourire narquois se dessiner sur mes lèvres.

— Ah non ? Pourtant il m’a punie, il a demandé au directeur de me transférer ici, il m’a séparée de mes amis et…
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